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SUITE aux événementsmalheureux qui se sontproduits dans notre payslors de la crise post-électo-rale, l'ONG Belle-vie estmontée au créneau pourcondamner avec la der-nière énergie ces actes per-pétrés à la suite de laproclamation des résultatsprovisoires de l'électionprésidentielle du 27 aoûtdernier. Mais égalementpour interpeller les jeunesde Franceville en leur de-mandant de faire preuvede civisme et de ne pas selaisser manipuler par leshommes politiques, en vuede préserver la paix, gagede stabilité et d'unité na-tionale, qui a toujours ca-ractérisé le Gabon. 

De ce fait, le carrefour duquartier sable, dans ledeuxième arrondissementde la commune de France-ville, chef-lieu de la pro-vince du Haut-Ogooué, aservi de cadre à cetteconférence publique ani-mée par les responsablesde l'ONG, en l'occurrenceson président, Joseph

Simba, et son vice-prési-dent , Eliane Embinga.« En tant que ONG sociétécivile, nous voulons contri-buer à la sensibilisation enfaveur de la paix et del'apaisement social. Nousinterpellons nos frères etsœurs à faire preuve de ci-visme et de patriotisme,car notre pays, le Gabon,

est un havre de paix », a in-diqué Josph Simba.Les participants ont ap-porté un soutien particu-lier au message adressépar l'ONG Belle-vie. « Nousvoulons que le Gabon restetoujours dans la paix lé-guée par les feus prési-dents Léon Mba et OmarBongo Ondimba, et qui a

été maintenue par l'actuelprésident, Ali Bongo On-dimba. Nous voulons culti-ver cette paix pour l'intérêtde la population, pour lanation gabonaise. Noussommes tous gabonais,qu'il n'y ait pas de dispa-rité, que le Gabon demeuredans la paix, la prospéritéet le développement, pour

le bien du peuple», a sou-tenu un participant.« Nous n'avons pas ap-prouvé les actes malheu-reux qui se sont produitsdans notre pays. Au Gabon,nous n'avons jamais vécucela. C'est pourquoi au-jourd'hui, nous nous mobi-lisons pour cette paix quin'a pas de prix. Nous,jeunes Altogovéens, nousvoulons garder soigneuse-ment cette paix qui nous aété léguée par nos aïeux »,a renchéri la vice-prési-dente de l'ONG Belle-vie.La tenue de cette confé-rence publique a été ren-due possible grâce àl'appui significatif de deuxfils de la contrée, Nicole As-sélé et Etienne Mvoula. Lesresponsables de l'ONGBelle-vie et les participantsn'ont d'ailleurs pas man-qué de leur exprimer touteleur gratitude.

Belle-vie appelle au ressaisissement
Franceville/Vie des associations
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Franceville/Gabon

Le message du sénateur a été soutenu par tous les
participants à la conférence publique.
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Les responsables de l'ONG Belle-vie ont exhorté les
jeunes à œuvrer au maintien de la paix dans le pays.
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SUITE au dernier messageadressé par le chef de l'Etatà la nation, le sénateur dudeuxième arrondissementde la commune de France-ville, Joachim Lékogho, parailleurs hiérarque du Partidémocratique gabonais(PDG), a regroupé autourde lui tous les responsablesdu PDG de sa circonscrip-tion politique, notammentles secrétaires de sections,les fédérations et les éluslocaux (les maires) ainsique les conseillers munici-paux. C'était au cours d'undéjeuner politique qu'il a
organisé dans un hôtel deFranceville, en présence dupremier maire adjoint de lacommune de Franceville,Jean-Paul Ledaga. Lors de cette rencontre lesénateur s'est principale-

ment chargé de relayer lemessage à la nation du chefde l'Etat, Ali Bongo On-dimba. Lequel appelait à lavigilance des uns et des au-tres.De fait, le vénérable a lancé
à l'endroit de ses cama-rades: « Nous sortonsd'une élection capitale,dont les résultats définitifssont attendus au niveau dela Cour constitutionnelle.Le militant du PDG que je

suis et avec moi tous ceuxqui étaient autour de cettetable, notre mission pre-mière c'est d'être en éveil.A chaque instant, nous de-vons nous tenir en éveil. Ledeuxième arrondissement

c'est le grenier électoral dela ville de Franceville. C'estpourquoi, comme l'a relevéle chef de l'Etat, nous de-vons, en tant que respon-sables politiques, tenircompte de ce que noussommes chargés d'unemission d'éveil dans nossections, nos comités, nosquartiers, etc. Nos mili-tants doivent également sesentir concernés par cettemission fondamentale(...)», a insisté Joachim Lé-kogho. Non sans releverque ce déjeuner politiquerentre, en réalité, dans lecadre de la sensibilisation,qui est pour lui, un dia-logue permanent avec sespopulations de sa base po-litique.

Le sénateur Joachim Lekogho tient en éveil sa base politique
Activité politique
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La base politique du sénateur Joachim Lékogho.
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Le sénateur Joachim Lékogho (centre) entouré des
maires de sa circonscription.
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PLUS de 200 enfants issusdes familles démunies deBenguia et Moulende, deuxbourgades situées dans lapériphérie de la communede Franceville, ont reçu, ré-cemment, un don de kitsscolaires pour mieux abor-der la rentrée scolaire2016-2017. L'œuvre est de la coordina-trice provinciale des Af-faires sociales pour leHaut-Ogooué, ChristineMoutsinga. Cette œuvre debienfaisance a été renduepossible grâce à l'appui del'ONG Dosamia. La coordinatrice des Af-faires sociales a fait le tourdes deux villages, situésaprès les rails en allant

vers Moanda, avec sonéquipe.Pour la petite histoire, Ben-guia et Moulende sont ha-bités, en majorité, par despygmées, c'est-à-dire despopulations autochtonesgénéralement sans emploi.Autant donc dire que l'actedes Affaires sociales a étéaccueilli avec beaucoup de

gratitude par les intéres-sés. Surtout que les pa-rents des bénéficiaires dece don de kits scolaires ont,pour leur part, reçu gra-cieusement, pour leur part,des ballots de vêtementsde friperie. Les kits scolaires devraientpermettre aux bénéfi-ciaires d'aborder la rentrée

scolaire 2016-2017 avecsérénité. « Nous sommestrès contents, parce quenous n'avons pas assez demoyens financiers poursubvenir à nos besoins. Laremise des cartables à nosenfants vient nous soula-ger énormément, car dansce village, même l'enfantde trois ans a reçu un kit

scolaire, et tous autant quenous sommes, nous remer-cions les Affaires socialesd'avoir pensé à nous et ànos enfants », a déclaré unebénéficiaire.Cette action entre dans lecadre des missions réga-liennes des Affaires so-ciales qui consistent, entreautres, à venir en aide aux

personnes vulnérables.La coordinatrice des Af-faires sociales du Haut-Ogooué a inscrit son pland'action dans la prise encharge de la scolarité desenfants des autochtones etdes enfants économique-ment faibles. « Nous nousintéressons particulière-ment à ces populations au-tochtones qui rencontrentd'énormes difficultés. Nousavons commencé notre ac-tion en leur faveur, en leurfaisant établir des juge-ments supplétifs, ce quileur a permis d'obtenir desactes de naissance pourleurs enfants. La remisedes kits scolaires est doncla deuxième phase denotre action, que nous de-vons à l'ONG Dosamia, quia toujours été sensible ànotre demande d'aide », aexpliqué Christine Mout-singa.

Des kit scolaires pour plus de 200 enfants démunis
Œuvre de bienfaisance
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Les parents ont également trouvé leur compte.
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Le plus jeune écolier de la contrée recevant son lot.
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